
Vendredi 16 Avril 2010 - 20h30 Stade Municipal de Souvignargues  

Temps : Clément  

Terrain : Indescriptible  

Composition : Gardien : Fernand Défenseurs : Poussette, Jean Daniel, Francis, José Milieux : Chem, 

Babin, Julien, Hervé Attaquant : Vincent  

Comme à son habitude, l’OSB LV se présente sur les lieux de la rencontre une heure avant le coup 

d’envoi afin de se concentrer et d’entrer progressivement dans le match...  

Et là ? Une découverte pour le moins inattendue ! En effet, les dirigeants Souvignarguais 

nous ont accueillis sur un véritable « champ de patates » (selon l’expression consacrée) avec des 

projecteurs qui auraient pu, à peine, éclairer un cours de tennis…En comparaison avec le monde 

professionnel, cela ressemble à une visite des joueurs de Barcelone à Bastia sur le stade de Furiani.  

Dès l’échauffement, les Saints Bauzillois ont senti que ce match allait être difficile car 

l’effectif était réduit,  conséquence de nombreuses blessures, de voyage d’affaire " Aux  States"... Bref la 

stratégie du match fut simple. Ayant pour mentor, Raymond Domenech, l’entraineur opte pour un 4 5 1 

avec un semi retraité comme avant centre. L’objectif initial est de tenir le score le plus longtemps possible 

tout en se laissant la possibilité d’inscrire un but en contre attaque. A croire que les faits donnent raison 

au coach car à la 12
ème

 minute Julien récupère le ballon à une trentaine de mètres des buts adverses. Il 

lève la tête et constatant qu’il n’y a pas de solutions dans l’axe, il enclenche une frappe qui rappela celle, 

désormais mythique, de Roberto Carlos lors du France- Brésil (Tournoi de France 1997). L’effet donné au 

ballon surprend le gardien souvignarguais et se loge dans le petit filet. Les réactions de Julien Rene 

auprès de notre Laurent Paganelli local " C’est un match que j’appréhendais car jouer milieu gauche 

n’est pas mon poste de prédilection mais au fil des minutes, j’ai trouvé mes marques et j’ai inscris ce but. 

C’est le premier sous les couleurs bauzilloises et il représente beaucoup. Il récompense avant tout le 

travail du collectif".  Il faut bien l’admettre, les locaux ne s’attendait pas à une telle entame de match. 

D’ailleurs, ils réagissent  et se créent deux énormes occasions mais ils  tombent sur un Fernand des grands 

soirs qui effectue deux arrêts de classe mondiale digne d’un certain "Vitor Baia". L’arrière garde 

bauzilloise, composée des Jumeaux, Poussette et José qui jusque là était irréprochable, est surprise sur 

une touche longue de 25 mètres qui permet à l’attaquant de se trouver en position idéale qui ne laisse 

aucune chance à Fernand et les Saint Bauzillois regagnent les vestiaires sur un score de parité.   

La deuxième période débute sur une domination territoriale de Souvignargues mais ils ne 

se procurent aucune occasion franche. Il faut souligner le travail des milieux de terrains (Babin, Chem, 

Hervé, Julien) qui ont du courir 15 km chacun pour colmater les différentes brèches. Au fur et à mesure 

que le match avance, on sent le doute s’installer chez nos adversaires mais une fois encore, l’attaque 

bauzilloise ne concrétise pas les efforts de l’équipe. En effet, Vincent  et José échouent lors de leurs deux 

duels. Pour le premier c’est une habitude mais le second, que dire. Un joueur de cette dimension 

internationale ne peut pas se permettre de rater une telle occasion…Chers lecteurs, vous connaissez la 

suite ? Evidemment ! Le football étant est un sport cruel, les Saints Bauzillois encaissent un but assassin à 

la 88
ème

 minute. A l’heure actuelle, le ralenti n’a pas été encore visionné mais il semblerait qu’une 

"motte" aurait déviée le ballon dans les buts. Ah ce fameux terrain… Le coup de sifflet final retentit et la 

déception se lie dans les regards des bauzillois qui méritaient beaucoup mieux  mais elle fut rapidement 

effacée car la troisième mi-temps fut très agréable…  


